
Sauveterre (appartenant au canton de Maubourguet), comme 
toutes les communes de moins de 2 000 habitants est, en appli-
cation de la loi, tenue de déposer ses archives centenaires aux 
Archives départementales.

Toutefois, exceptionnellement, les Archives départementales des 
Hautes-Pyrénées autorisent les petites communes du département 
à conserver leur atlas cadastral napoléonien, sous réserve qu’il 
soit conservé dans de bonnes conditions et éventuellement res-
tauré s’il a subi l’outrage des ans.

Le retour
de l

,
atlas cadastral

napoléonien à Sauveterre



Le 28 juillet 2011,
Cet atlas retourne à Sauveterre. C’est l’occa-
sion d’une petite manifestation organisée par la 
mairie pour mettre en valeur le travail accompli 
et présenter aux habitants cet élément de leur 
patrimoine.

Les Archives départementales présenteront égale-
ment aux habitants quelques documents déposés 
aux Archives départementales des Hautes-Pyré-
nées qui ont fait l’objet d’une restauration préa-
lable à leur numérisation et à leur mise en ligne. 
Ce sera l’occasion de souligner la richesse et l’im-
portance des archives communales de Sauveterre.

Comme d’autres communes du département - Soublecause, Lascazères, Ville-
franque, Lau-Balagnas ou Estaing - Sauveterre conservera donc désormais un 
atlas cadastral «rajeuni» qui constitue un des trésors de son patrimoine public.

Le cadastre napoléonien
C’est la loi de finances du 15 septembre 1807 qui initie la réalisation du cadastre parcellaire français, appelé cadastre 
napoléonien ou encore ancien cadastre. Cette opération, lancée en 1808, s’est étalée sur près de trente ans dans les Hautes-
Pyrénées. A l’origine, le cadastre se veut le complément du Code civil pour constituer la garantie de la propriété individuelle. 
Il permet de reconnaître et d’arrêter les limites respectives des propriétés – même s’il n’a pas valeur probante en ce domaine 
- et surtout de fixer la répartition de l’impôt foncier. 
Document fiscal à l’origine, il est aujourd’hui la source de recherches en histoire du paysage, du patrimoine bâti mais aussi 
la justification de bien des droits liés à la propriété foncière.

Dès l’origine, les plans ont été réalisés en deux exemplaires. Le premier original était remis à la commune où il a générale-
ment été relié en atlas. Le second était conservé par le service du cadastre, avant d’être versé aux Archives départementales.

L
,
atlas cadastral de Sauveterre

L’atlas cadastral de Sauveterre est daté du 15 octobre 1824. Il a été réalisé sous la direction du géomètre en chef LELEU qui 
a supervisé la réalisation de tous les plans cadastraux du département, par le géomètre VERDIER.
Très utilisé par les habitants de la commune avant la rénovation cadastrale qui a eu lieu entre les années 1930 et 1980, un 
peu moins manipulé ensuite, l’atlas cadastral de Sauveterre s’était détérioré.
La commune de Sauveterre est divisée en 6 sections : la section A du Nord de la plaine, la section B du Poutéou, la section C 
du Courrau, la section D du centre, la section E du Dars et la section F du Midi de la plaine. Précédemment reliées pliées, les 
sept feuilles (les 6 sections et le tableau d’assemblage) ont donc fait l’objet d’une restauration avec le conseil scientifique 
et technique des Archives départementales, service du Conseil général.
Cette restauration avait été évoquée lors de la visite de contrôle des archives en décembre 2008. C’est lors du dépôt des 
archives communales en septembre 2009 que l’idée se concrétise par la prise en charge aux Archives pour l’établissement 
d’un devis par une entreprise spécialisée dans la restauration du patrimoine écrit et graphique. L’effort financier (environ 
860€) est engagé par la commune en 2010. L’établissement du devis a été contrôlé techniquement et financièrement par 
les Archives départementales qui ont été l’intermédiaire avec le prestataire retenu, l’entreprise Quillet, installée à Loix-en-Ré 
en Charente-Maritime.

L’opération de restauration a consisté en plusieurs étapes :

• �déreliure du vieil atlas pour la réalisation duquel les matériaux employés n’étaient pas propices à une bonne conservation 
(cartons acides, colles agressives, etc.) ;

• nettoyage par brossage et gommage ;
• humidification des planches de plans pour éliminer les dernières salissures et désacidifier le papier ;
• consolidation des déchirures et comblage des petites lacunes ;
• �doublage des planches de plan par un papier japon (papier spécialisé, neutre chimiquement) et une toile de coton collés 

avec une colle neutre et réversible (à l’amidon de maïs) ;
• reliure sur onglet des planches dépliées (d’une dimension de 100 x 65 cm environ) ;
• réalisation d’une reliure « type cadastre » en toile noire avec remploi des cabochons métalliques ;
• mise dans une boite de conservation pour le protéger de la poussière.
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